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Evaluation des diplômes 
Masters – Vague D 

 

Académie : Paris  

Etablissement déposant : Univer sité Paris 7 – Denis Diderot 

 

Académie(s) : /  

Etablissement(s) co-habilité(s) : / 

 

Mention : Mathématique s et applications 

Domaine : Sciences, technologies, santé  

Demande n° S3MA14006669 

 

 

Périmètre de la formation 

�z Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplôm es délocalisés) :   

Université Paris 7 - Denis Diderot ; Université Paris 8 Vincennes Saint-Denis ; Université Paris 1 - Panthéon-
Sorbonne. 

�z Délocalisation(s) : / ��

�z Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

Présentation de la mention 
L’objectif de la mention Mathématiques et applications  est d’offrir une form ation de qualité en 

mathématiques en s’adaptant à des publ ics diversifiés et en s’adossant aux compétences reconnues des équipes de 
recherche. L’offre est diverse et conduit autant à la re cherche qu’à des postes qualifiés dans l’industrie et 
l’enseignement. 

Le master comporte sept spécialités dont une spécialité, Mathématiques et métiers de l’enseignement , qui 
n’est pas évaluée ici. Les spéciali tés évaluées sont les suivantes : 

 
�z Mathématiques générales (MG) ; 
�z Modélisation aléatoire  (MO) ; 
�z Mathématiques, informatique et  applications à la cryptologie  (MIC) ; 
�z Mathématiques fondamentales  (MF) ; 
�z Logique mathématique et fondements de l’informatique  (LMFI) ; 
�z Ingénierie statistique et informatique de la finance, de l’assurance et du risque  (ISIFAR). 

La spécialité Mathématiques générales est créée. Adossée à la préparatio n à l’agrégation, elle est censée 
représenter « une spécialisation professionnalisante en di rection de l’enseignement public et privé ». La co-
habilitation avec l’Université Paris Ou est Nanterre La Défense pour la spécialité ISIFAR est arrêtée. Un nouveau 
parcours international est pr oposé dans la spécialité Modélisation aléatoire . La spécialité MIC est effectuée en 
partenariat avec l’Université Paris 8 - Vincennes Saint-Deni s. Une structure de télé-enseignement est en préparation 
pour favoriser la formation co ntinue ou en alternance.  
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Synthèse de l’évaluation 

�z Appréciation globale : 

L’objectif de ce master est d’apporter des connaissa nces avancées en mathématiques assurées par un tronc 
commun en première année (M1) et une spécialisation progressive pour s’orienter vers les spécialités recherche 
(mathématiques fondamentales, logiqu e et informatique) et professionnelles (cryptologie, mathématiques et 
informatique, probabilités et statistique, finance et statis tiques). Il est aussi d’accueillir en deuxième année (M2) les 
étudiants des grandes écoles et de l’étranger afin de leur fournir une fo rmation d’excellence. L’ offre de formation est 
très variée et cependant lisible. Un effort est fait pour accueillir les étudiants handicapés et s’adapter aux situations 
particulières en général (étudiants prisonniers par exemple, possibilité de faire la spécialité MIC en apprentissage). 
Par ailleurs, les normaliens de Cachan sont accueillis dans les trois spécialités co-habilitées.  

Ce master est en concurrence avec de nombreux autres masters de la régi on. Cependant, certaines spécialités 
alliant des compétences transversales en informatique et en mathématiques, ou  la finance et les statistiques, se 
distinguent clairement dans le paysage parisien. Par aille urs, un certain nombre de ra pprochements sont en cours, 
d’une part avec l’Université Paris Descar tes, au travers du PRES Sorbonne Paris Cité, d’autre part avec l’Université 
Paris 6 – Pierre et Marie Curie (il existe des liens naturels  avec Paris 6 qui conduisent à des mutualisations prévues 
avec l’analogue de la spécialité MF). De même, la spéciali té MO est co-habilitée (ou en convention) avec l’Université 
Paris 1 - Panthéon-Sorbonne, l’Université Paris Descartes, l’ École nationale de la statisti que et de l’administration 
économique (ENSAE ParisTech), l’Ecole Centrale de Paris et Télécom ParisTech.  

Adossé à des équipes de recherche reconnues au meilleur niveau international, le master accueille des 
étudiants étrangers via les programmes ERASMUS, Campus-France. La Fondation des Sciences Mathématiques de Paris 
propose des bourses de master à deux ou trois étudiants par an. Certains cours sont délivr és en anglais, et un télé-
enseignement est en train de se mettre en place (ave c l’espoir d’une audience internationale), ce qui est 
remarquable. 

En M1, le recrutement est pl utôt local et les effectifs sont à consolider dans le tronc commun du fait de 
l’attractivité des nouvelles spécialités et la difficulté d’accéder au M2. Le taux de poursuite des étudiants de M1 en 
M2 est très faible (de l’ordre de 20 %). La mise en place de la nouvelle spécialité MG est censée remédier à cette 
difficulté en permettant aux étudiants locaux d’obtenir une formation solide en mathématiques mais peut-être moins 
pointue que celle dispensée dans les autres spécialités. La  spécialité LMFI attire des étudiants de toute origine : 
mathématiciens, informaticiens, philosophes, élèves des grandes écoles ou écoles d’ingénieurs. Les spécialités MF, MO 
et LMFI ont une excellente attractivité puisqu’elles sont constituées à 80 % d’étud iants venant de l’extérieur. Les taux 
de réussite sont plutôt moyens en M1 autant qu'en M2 malgré la sélection très forte dans certaines spécialités.  

Le taux d’insertion professionnelle es t en général très bon et les effectif s sont globalement stables. Tous les 
points soulevés par la précédente évalua tion sont commentés et anal ysés avec soin et pour la plupart pris en compte. 
Cependant, le suivi des étudiants et des diplômés semble encore insuffisant.  

�z Points forts : 
�z Des finalités claires, un excellent adossement à la recherche et aux milieux socio-professionnels. 
�z Des spécialités attractives peu ou pas représentées en France. 
�z Un bassin de recrutement de très haut niveau. 
�z Plusieurs co-habilitatio ns et conventions avec d’autres établissements. 
�z Une mention dynamique avec des échanges internationaux. 
�z Des mutualisations et passerelles entre les spécialités de M1. ��

�z Points faibles : 
�z Une dichotomie M1-M2 qui reste importante, même pour les spécialités qui possèdent des parcours M1 

spécifiques.  
�z Un taux d’échec souvent trop important. 
�z Un suivi des étudiants améliorable. 
�z Une poursuite en doctorat limitée pour les spécialités à finalité recherche. 
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Recommandations pour l’établissement 
Une analyse plus détaillée des flux et du devenir des étudiants de même que la mise en place d’un conseil de 

perfec

lité MG ne soient pas limités à l’obtention de l’agrégation. 
Par ailleurs, il serait souhaitable de vé rifier que l’ouverture de la spécialité MG permet bien aux étudiants locaux de 
trouver des débouchés dans l’enseignement notamment. 

Not

tionnement seraient très  utiles pour améliorer le  taux de réussite , le taux de poursuite en M2 et le taux 
d’insertion professionnelle.  

Il serait bénéfique que les débouchés de la spécia

 

ation 

�z Projet pédagogique (A+, A, B, C) : A ��

�z�‚Positionnement de la mention dans l’envi ronnement scientifique et 
(A+, A, B, C) : A ��

socio-économique 

 études choisies (A+, A, B, C) : A ��

�z Pilotage de la mention  (A+, A, B, C) : A 

�z Insertion professionnelle et poursuite des
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Evaluation par spécialité 
 

Ingénierie statistique et informatique de la finance, de l’assurance et du 
risque (ISIFAR) 

 

�z Périmètre de la spécialité :  

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

Université Paris 7 - Denis Diderot. 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) :  

Université Paris Ouest Nanterre La Défense. 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

�z Présentation de la spécialité :  

Cette spécialité est destinée à former des experts en st atistique-informatique-finan ce-assurance. La formation 
s’appuie sur le Laboratoire de Probabilit és et Modèles Aléatoires (LPMA). Elle peut se faire en formation continue et 
est à finalité professionnelle. La spécialisation s’effectue dès le M1. ��

�z Appréciation : 

L’objectif du projet pédagogique est d’offrir une formation de cadres multi- compétents en méthodes 
statistiques, mathématiques et numériques ainsi qu’en outils informatiques. La spécialisation démarre dès le M1. 
Environ 40 % des étudiants proviennent de la licence Mathématiques appliquées et sciences sociales (MASS) de Paris 7. 
Une très forte proportion des étudiants de M2 provient de l’étranger, ce qui démontre la bonne attractivité de la 
formation. Une partie des enseignement s est assurée par des professionnels conformément aux objectifs suivis. Les 
effectifs sont stables, plutôt en hausse en 2011-2012, et  les taux de réussite sont convenables. La plupart des 
étudiants (80 %) trouvent un emploi just e après leur stage, mais il n’y a pas d’enquête réelle sur ce point (dans le 
tableau fourni, le taux d’insertion prof essionnelle se situe entre 65 % et 75 % alors qu’il est de 100 % 3 à 4 mois après 
le stage dans les commentaires). 

�z Points forts : 
�z Formation professionnali sante bien insérée dans le tissu économique. 
�z Une bonne attractivité pour une spécialité qui tourne à une trentaine d’étudiants par an. 
�z Une formation claire et lisible. 

�z Points faibles : 
�z Absence de conseil de perfectionnement.  
�z Pas de suivi des diplômés. 
�z Pas d’évaluation des enseignements. 

 

Recommandations pour l’établissement 
Il serait souhaitable d’améliorer le suivi des étudiant s et des diplômés. Le porteur du projet signale la 

difficulté de contacter individuellement chaque étudiant pour tenir un fichier des anciens ISIFAR à jour par exemple. 
Cela serait néanmoins bénéfique pour améliorer le taux  de réussite, le taux d’insertion professionnelle et 
l’attractivité de la formation.  
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Notation 
�z Projet pédagogique (A+, A, B, C) : A ��

�z Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C) : A ��

�z Pilotage de la spécialité  (A+, A, B, C) : B 
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Logique mathématique et fondemen ts de l'informatique (LMFI) 

�z Périmètre de la spécialité :  

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

Université Paris 7 - Denis Diderot. 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) :  

Ecole Normale Supérieure de Paris.  

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

�z Présentation de la spécialité : 

Cette spécialité a pour objectif de fo rmer à l’ensemble des branches de la logique mathématique et à ses liens 
avec l’informatique et le reste des ma thématiques. C’est une spécialité à fina lité recherche. Deux parcours sont 
possibles en deuxième année : Logique mathématique ; Logique et informatique . La spécialisation se fait 
progressivement sur les deux ans. 

�z Appréciation : 

Cette spécialité offre une formation originale à l’interface entre l’inform atique et la logique mathématique. 
Elle conduit plutôt à la prép aration d'un doctorat so it en mathématique soit en in formatique. La spécialisation 
s’effectue de manière progressive et les parcours sont clairement présenté s. La spécialité est adossée à deux 
laboratoires reconnus : Institut Mathémat iques de Jussieu-Paris Rive Gauche et le laboratoire Preuves, Programmes et 
Systèmes. 

Une unité de base sur la programmation est proposée en M2 aux étudiants manquant de connaissances en 
programmation et qui désireraient faire un stage et/ou une thèse dans le domain e informatique. Le M2 est ouvert en 
formation continue et reçoit  un nombre important d’étudia nts de l’étranger (ERASMUS notamment) ainsi qu’un certain 
nombre d’auditeurs libres. Les effectifs sont d’une quinzain e d’étudiants par an. Le taux de réussite est autour de 
60 % ces dernières années. Il s’est amélioré (par un choix d’ étudiants autorisés à s’inscrire plus pertinent d’après le 
responsable) mais reste un peu faible. Il s’explique par la diversité des publics auxquels il s’adresse. 

Le taux de poursuite en do ctorat est plutôt bon, notamment grâce à l’ouverture vers l’informatique qui permet 
d’obtenir un plus grand nombre d’allocations de recherche. 

�z Points forts :  
�z Une formation à l’interface entre les mathématiq ues et l’informatique or iginale et attractive. 
�z Des compétences et des débouchés doubles : doctorat en informatique ou en mathématique. 
�z Un taux de poursuite en  doctorat satisfaisant. 

�z Points faibles :  
�z Un taux de réussite un peu faible. 
�z Pas d’évaluation des enseignements, pas de suivi des diplômés. 

 

Recommandations pour l’établissement 
Il serait peut-être bon d’essayer de réduire encore le ta ux d’échec en M2 en essayant d’accueillir les étudiants 

(hors grandes écoles) dès le M1.  

 
 



 

 7

Notation 
�z Projet pédagogique (A+, A, B, C): A ��

�z Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C): A ��

�z Pilotage de la spécialité  (A+, A, B, C): B 
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Mathématiques fondamentales 

�z Périmètre de la spécialité :  

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

Université Paris 7 - Denis Diderot. 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) :  

Ecole Normale Supérieure de Paris.  

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

�z Présentation de la spécialité : 

L’objectif de cette spécialité est d’apporter des connaissances approfondies en mathématiques fondamentales 
dans des thèmes de recherche de pointe aux étudiants se destinant principalement à la recherche ou éventuellement 
à l’enseignement (notamment en classe s préparatoires). C’est une formation d’ excellence qui accueille les normaliens 
de Paris, des étudiants des grandes écoles, des étrangers, etc. 

�z Appréciation : 

Ce master, différencié seulement à partir du M2, est dédié à la formation par et à la recherche. Il est constitué 
de cours changeant tous les deux ans, donnés exclusivement par des enseignants-chercheurs de Paris Diderot, portant 
sur des thématiques de recherche des deux laboratoires sur le squels il s’appuie. Le programme des cours est établi en 
concertation avec l’Université Paris 6 – Pierre et Marie Curie. Un rapprochement avec l’Université Paris 13 – Paris-Nord 
est évoqué mais se heurte à la difficulté de l’éloignement géographique des de ux universités. Le master accueille de 
nombreux étudiants provenant de divers  horizons : normaliens, élèves des écoles d’ingénieurs, étudiants étrangers 
(notamment dans le cadre du programme PGSM (Paris Graduate School of Mathematics) de  la Fondation des Sciences 
Mathématiques de Paris), mais aussi un grand nombre d’auditeurs libres. 

Le stage d’initiation à la recherche consiste en l’étud e d’un ou plusieurs articles de recherche. Cela conduit 
souvent à des contributions originales, mais sa durée de trois mois semble un peu courte.  

La très forte attractivité contraste av ec un taux de réussite plutôt faib le (entre 42 % et 58 %). Les étudiants 
étrangers obtiennent souvent le M2 en deux ans ; les port eurs du projet évoquent leur difficulté à s’adapter au 
système français. On peut espérer que ce taux augm ente un peu grâce à l’ouverture de la spécialité Mathématiques 
générales qui devrait drainer les étudiants préparant l’agréga tion en leur offrant une formation plus adaptée. 

Par ailleurs, le taux de poursuite en doctorat à Paris Diderot est très faible. Sur 40 présents en 2008, il y a eu 
17 reçus et seuls 8 étudiants avaient un contrat de thèse à deux ans. En 2009-2010, 42 présents, 17 reçus mais 
seulement 3 étudiants en thèse en 2010-2011. 

Il n’y a pas de conseils de perfectionnement, pas d’évaluation des enseignements, pas d’enquête du devenir 
des étudiants. 

�z Points forts : ��

�z Une formation très attractive qu i apparaît comme une référence dans le domaine des mathématiques 
fondamentales. ��

�z Une offre d’enseignement riche. ��

�z Des échanges internationaux importants. ��

�z Points faibles : ��

�z Un taux de poursuite en doctorat faible. ��

�z Un taux d’échec important. ��

�z Pas d’évaluation des enseignements, pas de suivi des diplômés. 
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Recommandations pour l’établissement 
Le taux d’échec et le très faible taux de poursuite en  doctorat sont inquiétants : la création d’un conseil de 

perfectionnement et des procéd ures de suivi des étudiants seraient très ut iles pour en analyser les causes et en 
limiter les effets. 

 

Notation 

�z Projet pédagogique (A+, A, B, C) : A ��

�z Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C) : B ��

�z Pilotage de la spécialité  (A+, A, B, C) : B 
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Mathématiques, informatique et applications à la cryptologie 
��

�z Périmètre de la spécialité :  

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

Université Paris 7 – Denis Diderot, Université Paris 8 Vincennes Saint-Denis. 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) :  

Partenariat avec Paris 8. 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

�z Présentation de la spécialité : 

Cette spécialité est axée sur la cryptographie et la sé curité informatique. Elle a pporte un solide enseignement 
en algèbre, en théorie de l’informatio n, en programmation, réseaux et en algo rithmique. Les protocoles de sécurité 
et de communication sont enseignés. L’objectif est de former des cadres experts en cryptographie et sécurité 
informatique. Cette formation est proposée en partenariat avec l’université Paris 8. 

�z Appréciation : 

Cette spécialité destinée à former de s experts en cryptographie et sécuri té informatique, présente une bonne 
cohérence entre le M1 et le M2. Des passerelles sont possibles en M1 vers d’autres spécialités du master (LMFI) et les 
spécialités du master d’informatique Ingénierie des algorithmes et des programmes et Informatique recherche . Dans 
le cadre du partenariat avec l’université Paris 8, les étud iants de Paris 8 suivront certains cours dispensés à Paris 
Diderot, en revanche, les étudiants de Paris Diderot n’auro nt aucune obligation, ils « po urront » suivre des cours à 
Paris 8 et ceci uniquement en M1 (les UE en question sont des UE de programmation). Ce partenariat résulte 
vraisemblablement des recommandations de l’AERES mais apparaît très asymétrique, les raisons n’en sont pas claires.  

Les emplois du temps seront établis en concertation de manière à ce que les étudiants n’aient pas à changer 
de site dans une même journée. En deuxième année, un e première semaine de remise à niveau est proposée en 
informatique. Globalement, les étudiant s de cette spécialité semblent très bien encadrés. En complément des 
enseignements et des stages usuels dans un master à vocation professionnelle, les étudiants ont la possibilité de faire 
un projet en M1 et en M2, une unité « conférences » est animée par des professionnels qui viennent exposer leur 
problématique en cryptologie, en sécuri té informatique. Un conseil de perfecti onnement permet de faire évoluer au 
mieux cette formation. 

La deuxième année est accessible en apprentissage. Les effectifs ne sont pas très  élevés (entre 2 et 10 
étudiants en M1, entre 6 et 17 en M2). Une importante proportion d’étudiants a rrivent en M2 (jusqu'à 83 % en 2011-
2012), les taux de réussite en M1 et en M2 ne sont pas stables et sont parfois faibles, surtout en M1 (entre 28 et 78%). 
L’insertion professionnelle semb le très bonne avec un bon ta ux de réponse aux enquêtes. 

�z Points forts : ��

�z Une excellente insertion professionnelle. ��

�z Un excellent suivi des étudiants. ��

�z Le partenariat avec Paris 8 renforce l’offre de formation. ��

�z Points faibles : ��

�z Un taux d’échec important en M1 et variable en M2.��

�z Des effectifs assez faibles et pas très stables. 
�z Un partenariat asymétrique et assez léger avec Paris 8. 
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Recommandations pour l’établissement 
Bien que l’insertion professionnelle so it excellente, le taux d’échec et le s faibles effectifs montrent que le 

bassin de recrutement n’est pas optimal. On pourrait imaginer une remise à niveau en début de M1 qui limiterait le 
taux d’échec et d’abandon du M1. Par ailleurs, la faible a ttractivité de la formation so us sa forme actuelle devrait 
inciter à un partenariat avec Paris 8 beaucoup plus dévelo ppé. On aimerait que les enseignants-chercheurs impliqués 
affichent leurs relations éventuelles avec les entreprises (contrats de recherche par exemple). De manière générale, 
des commentaires sur la prise en compte des précédentes remarques de l’AERES auraient été appréciés.  

 

Notation 

�z Projet pédagogique (A+, A, B, C) : B ��

�z Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C) : B ��

�z Pilotage de la spécialité  (A+, A, B, C) : A 
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Modélisation aléatoire 

�z Périmètre de la spécialité :  

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

Université Paris 7 – Denis Diderot, Université Paris 1 - Panthéon-Sorbonne. 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) :  
 
Université Paris 1 - Panthéon-Sorbonne ; 
École nationale de la statistique et de l’ad ministration économique (ENSAE ParisTech) ; 
Telecom ParisTech ;  
Ecole Centrale Paris ; 
Ecole Normale Supérieure de Paris ;  
Partenariat avec Paris Descartes. 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

�z Présentation de la spécialité : 

Cette spécialité offre des connaissances solides en probabilités, méthodes stochastiques et statistique, aussi 
bien théoriques qu’appliquées ainsi que des compétences en  informatique. Deux parcours sont proposés : l’un en 
Statistique et modèles aléatoires  en finance  l’autre en Statistique, probabilités et applications . C’est une spécialité 
qui mène autant à la recherche qu’à des postes de cadres  supérieurs dans le secteur bancaire, les assurances, le 
secteur pharmaceutique, etc. 

 

�z Appréciation : 

L’objectif est de former des professionnels dans le domaine de la finance et de la gestion du risque. Des 
nouveaux cours aussi bien théoriques que professionnels ont été ajoutés afin de s’adapter aux développements 
récents des marchés à la suite de la crise financière. En  plus d’un stage de trois mois au moins à 15 ECTS, les 
étudiants assistent à des conférences assurées par des professionnels chaque semaine dans lesquelles ceux-ci 
expliquent leur problématique et proposent des sujets de st age. La spécialité est par ailleurs ouverte à la formation 
continue. Sa renommée est grande et elle reçoit 500 candidat ures par an pour ne retenir qu’une centaine d’entre 
eux. Les 2/3 de ces étudiants proviennent  des grandes écoles parisiennes. Le taux de réussite oscille entre 55 % et 
70 %, il passe à 80-85 % après redoublement. Très peu d’étudiants poursuivent en doctorat (peu d’allocations de 
recherche), mais le taux d’insertion professionnelle est tr ès bon à deux ans (de l’ordre de 90 %) malgré la crise 
financière. Un annuaire des anciens existe depuis 15 ans et  il y a une réunion annuelle qui permet de tisser des liens 
entre les étudiants et les prof essionnels. Pourtant, le taux de réponse au x enquêtes est assez faible. L’encadrement 
pédagogique est varié, constitué d’enseignants-chercheurs  des différentes universités partenaires et des grandes 
écoles, et de professionnels. 

�z Points forts : ��

�z Une spécialité extrêmement attractive avec un grand nombre de partenaires prestigieux. 
�z Une insertion professionnelle excellente. 
�z Un large choix d’options permettant l’élaboration de compétences variées. 
�z Un bon suivi des étudiants. 
�z Des contacts avec le milieu professionnel entretenus par différent s biais : association d’anciens, 

conférences, stages. 

�z Points faibles : ��

�z Un taux de réussite moyen. ��

�z Une spécialité peu accessible aux étudiants du M1 local. ��
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Recommandations pour l’établissement 
Un meilleur agencement avec le M1 serait souhaitable afin d’améliorer le taux de réussite. 

 

Notation 

�z Projet pédagogique (A+, A, B, C) : A ��

�z Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C) : A ��

�z Pilotage de la spécialité  (A+, A, B, C) : A 
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Mathématiques générales 

�z Périmètre de la spécialité :  

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

Université Paris 7 – Denis Diderot. 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) : / 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

�z Présentation de la spécialité : 

Cette spécialité a pour unique finalité de préparer à l’agrégation externe de mathématiques. Elle offre un 
nouveau débouché aux étudiants du M1 local qui ne parv iendraient pas à s’insérer dans un M2 de mathématiques 
fondamentales trop pointu. 

�z Appréciation : 

Cette nouvelle spécialité n’a pour ob jectif que la préparation à l’agrégati on. Cela nécessite de s’interroger sur 
ce que feront les étudiants qu i échoueront à l’agrégation.  

Il n’y a pas de liens avec la spécialité enseignement. Il pourrait y avoir possibilité pour les étudiants d’accéder 
à des cours de l’IUFM, ne serait-ce que pour préparer leur st age en établissement. 

�z Points forts : ��

�z Une équipe pédagogique ayant l’habitude de préparer les étudiants au concours. ��

�z Une solution potentielle pour les étudiant s locaux désirant préparer l’agrégation. ��

�z Points faibles : ��

�z Un objectif et des débouchés trop re streints et incertains en cas d'échec. ��

�z Pas de liens avec la spécialité enseignement. ��

 

Recommandations pour l’établissement 
Il serait souhaitable d'ouvrir un peu la formation, soit vers la spécialité MF soit vers la spécialité MME par un 

jeu d'options par exemple. Cela permettrait d'offr ir une alternative en cas d'échec à l'agrégation. 

 

Notation 

�z Projet pédagogique (A+, A, B, C) : B ��

�z Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C) : sans objet ��

�z Pilotage de la spécialité  (A+, A, B, C) : B 

 

 

Mathématiques et métiers de l’enseignement 

L’AERES n’évalue pas les spécialités « métiers de l’enseignement ». 



 

Observations de l’établissement 

 






















